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Le cheval, un animal social 
qui aime la vie en groupe
La nouvelle Ordonnance sur la protection des animaux, entrée en vigueur le 1er septembre 2008, stipule que les chevaux ne peuvent plus être
détenus seuls et qu’ils doivent avoir des contacts sociaux visuels, olfactifs et auditifs avec des congénères. Les jeunes chevaux, quant à eux,
doivent être détenus en groupe en permanence. Pourquoi cela?

Dans la nature, les chevaux sont
des proies et possèdent peu de
moyens de défense. Ils ont donc
développé une stratégie de survie
qui consiste à se regrouper. A plu-
sieurs yeux, ils ont ainsi plus de
chance de voir un prédateur arriver
et de pouvoir fuir à temps. C’est
pour cette raison que leur instinct
social est si développé et qu’il est
très important pour eux qu’ils puis-
sent avoir des contacts sociaux.
Toutefois, la vie en groupe néces-
site des règles bien précises…
Les chevaux ont une organisation
sociale très stable et une absence
totale de territoire. Ils se déplacent
sur des domaines vitaux très larges
à la recherche de point d’eau et de
nourriture. Chez les ânes en re-
vanche, le mâle vit sur un territoire
fixe alors que les femelles se dé-
placent d’un territoire de reproduc-
tion à un autre.

Groupes familiaux stables
On distingue chez les chevaux vi-
vant à l’état sauvage trois formes
d’organisations sociales. La pre-
mière catégorie est un groupe fa-
milial stable, le harem. Il se
compose en général d’un étalon, de
1 à 9 juments et de leurs poulains,
pas encore en âge de se reproduire.
La deuxième catégorie comprend
les groupes de jeunes étalons céli-
bataires. Cette forme de regroupe-
ment est aussi valable pour les
vieux étalons d’un harem qui deve-
nus âgés sont remplacés par des
plus jeunes suite à un combat. En
dernier lieu, certains chevaux âgés
se déplacent parfois seuls. 

Des liens très forts se créent tant
chez les juments que chez les
mâles. Ces liens se manifestent par
des activités de toilettage, ou tout
simplement par la proximité. Deux
chevaux très proches l’un de l’autre
montrent une affinité. 
Les jeunes du harem s’éloignent du
troupeau dès 1 à 3 ans. La plupart
du temps, les jeunes décident eux-
mêmes de s’éloigner et dans d’au-
tres cas c’est l’étalon du harem qui
peut les chasser. Les mâles vont re-
joindre des groupes d’étalons céli-
bataires, quant aux femelles, elles
rejoignent des groupes d’autres ha-
rems existants ou forment de nou-
veaux harems. 

Communication
Une bonne communication est pri-
mordiale pour que le groupe social
fonctionne. Chez les chevaux, la
communication se fait essentielle-
ment par le langage corporel. On
distingue différentes postures: che-
val décontracté, encolure basse;
cheval attentif, encolure et queue
relevées; cheval agressif avec une
posture imposante; cheval qui a
peur, muscles contractés et queue
collée contre la croupe. 
Dans le langage vocal, les hennis-
sements peuvent avoir différentes
significations, l’appel, pour retrou-
ver les autres, le couinement chez
la jument en chaleur ou lors d’une
rencontre… 
Les chevaux communiquent égale-
ment avec l’olfaction. Ils ont un or-
gane voméro-nasal situé dans le
nez avec lequel ils analysent les

phéromones. Ils détectent ainsi
«l’humeur» du cheval voisin.

Hiérarchie
Dans chaque groupe règne une
hiérarchie. Chaque cheval a sa
place et chaque cheval d’un rang
inférieur respecte celui qui a un
rang supérieur. Cette règle de
groupe sert à éviter les conflits à
l’intérieur du groupe et les dé-
penses d’énergie inutiles en se bat-
tant. On parle de dominance. La
dominance intervient toujours lors
d’un conflit pour une ressource, qui
peut être de la nourriture, des fe-
melles, un point d’eau, un coin
d’ombre… Le cheval dominé lais-
sera toujours sa place au cheval
dominant. 
La dominance n’est pas un trait de
caractère; un cheval dominant dans
un troupeau peut être dominé dans
un autre troupeau. La dominance
est une question de tempérament
et d’âge et pas une question de

force physique. On distingue égale-
ment dans le troupeau le leader du
groupe qui, dans la nature, est sou-
vent une vieille jument, la jument
de tête. Son rôle est de conduire le
troupeau.
En conclusion, les chevaux sont des
animaux qui ont besoin de contacts
sociaux. La meilleure manière de
satisfaire ce besoin dans la déten-
tion est de les garder en groupe.
Toutefois, la mise en groupe néces-
site un bon aménagement de la
stabulation, des connaissances
précises, un certain sens de l’ob-
servation et de l’expérience de la
part du détenteur de chevaux. Dans
un prochain article, nous verrons
comment intégrer un nouveau che-
val dans un groupe et comment la
hiérarchie du groupe se crée.

Sabrina Briefer

Une bonne communication est primordiale pour que le groupe social fonctionne.
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